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Louise de ttariTTac

La patronnc de notre paroisse, sainte
Lou ise ,  na î t  à  Par is  le  15  août  1591.  Les
médec ins  de  l 'époque ne  lu i  accordent  aucunc
chance de survie tant el le est chét ive. Son
prénom lui  est donné en l 'honneur de son père,
cheval ier de la noblesse, qui  s 'appel le Louis de
Mari l lac. La mèrc meurt quelques jours après
la naissance de cette toute pet i te f i l le.

Remariage du père quelques mois plus
tard, mais la veuve qu' i l  épousc s 'occupc de scs
enfants à el lc et  la isse dc côté la pet i te Louise.
Louis conf ie alors sa f i l le à une bonne dame
qui devient pour el le une deuxième mère. Sous
sa conduite,  Louise se rétabl i t  et  apprend ce
que les petites f il les de l'époque doivent
apprendre :  l 'écr i ture, le calcul ,  la musique, le
dessin, la peinture, la couture et les travaux
ménagers usuels.

À quinze ans, elle a la douleur de perdre son père. Un de ses oncles la prend
avec lui  et  se charge de lui  t rouver un mari .  Louise pense à entrer en rel igion
beaucoup plus qu'à se marier.  Ce n'est que sept ans plus tard qu'el le épouse Antoine
Le Gras, le secrétaire part icul ier de la reine de France. Un an après son mariage,
Louise de Mari l lac met au monde un f i ls bapt isé Michel.  El le préfére élever son
enfant el le-même plutôt que de conf ier son éducat ion à des étrangers comme le font
à l'époque les nobles du royaume.

Après douze ans de mariage, celui  qu'el le considère comme l 'époux parfai t
tombe gravement malade et meurt le 21 décembre 1625. El le n'a que 34 ans et son f i ls
devient de plus en plus malcommode. Un jour,  Louise de Mari l lac rencontre un
prêtre qui change toute sa vie.  I l  s 'appel le Vincent de Paul et  l ' invi te à se joindre à
une communauté qu' i l  a fondée quelques années auparavant :  les Servantes des
Pauvres. En retour,  Monsieur Vincent lui  promet de s 'occuper de son f i ls Michel,
qu' i l  p lace pensionnaire dans un col lège.

Quelques années plus tard, réunissant sous un même vocable toutes les
communautés s 'occupant des pauvres, Monsieur Vincent et Louise de Mari l lac fondent
les Filles de la Charité. La congrégation existe encore et continue son travail
admirable auprès des pauvres partout dans le monde. Louise se dévoue corps et âme
non seulement pour les pauvres, mais aussi  pour la formation de nouvel les compagnes
af in qu'el les vivent avant tout de I 'amour de Dieu sans lequel,  avoue-t-el le,  i l  ne peut
exister de vér i table amour du prochain.

Un nouveau champ d'apostolat va bientôt s 'ouvr ir  devant el le.  La guerre qui
sévi t  partout en Europe crée de nouveaux pauvres :  les enfants abandonnés. Sur le
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conse i l  de  Mons ieur  V incent ,  Lou ise  en  prend t ro is  avcc  e l le ;  en  moins  d ,un  an ,  e l lee[ ses compagnes cn recuei l lent plus d'une centaine.

Toujours avec I 'a ide de Monsieur Vincent,  Louise prof i te d'un répit  dans laguerre pour fonder de nouveaux refuges pour les pauvres ei  les enfants abandonnés.
Leur seule source de revenus, c 'est la i t tu i i te des gens du mil ieu. En d,autres termes,
ce sont les pauvres qui aident les pauvres.

-  Fat igué par tant de misère et de pr ivat ions, le peuple ent ier se révolte contreles r iches et la guerre,reprend de plus bet le.  oes mi l l iers et des mi l l iers de morts er,par le fai t  même, des hordes d'enfants sans parents -  personne pour s,occuper d,eux,
si  ce n'est les Fi l les de la Chari té.

Louise de Mari l lac se dépense sans compter et tombe gravement malade; el le
est al i tée durant de longs mois. Sa plus grande sàuffrance, . ' " r i  d.  se sent ir  incapabte
de soulager toutes les misères, de nourr i r  tous les malheureux qui f rappent à la porte
de ses couvents (el le est la supérieure de la congrégat ion) et de recuei l l i r  tous cespauvres enfants qui errent sur les routes de France. Sur I 'ordre de Monsieur Vincent,
Louise accepte d'arrêter ses act iv i tés. Malgré son voeu d'obéissance, de son l i t ,  e l le
enseigne le catéchisme aux enfants qui v iennent la voir .

En 1652, une pr incesse polonaise élevée en France devient reine et,  ayant
connu les Fi l les de la Chari té,  demande à Louise de Mari l lac d'envoyer quelques-unes
de ses f i l les af in de s 'occuper des pauvres en Pologne. Monsieur vincènt avait  bienraison de dire: ' .Le bien ne fai t  p"ut-etre pas de br i i t ,  mais le brui t  qu, i l  fa i t  est assezfort  pour qu' i l  se répande partoutr.

Le 15 mars L660, Louise de Mari l lac meurt humblement,  comme elre atoujours vécu. Le 27 septembre suivant,  Monsieur Vincent va la rejoindre au cic l .

Louise de Mari l lac a été déclarée sainte le 11 mars 1934 et le pape pie XI af ixé la date de sa fête au 15 mars, en souvenir  du jour où el le est entrée au paradis
pour recevoir  la récompense que le Père éternel pràmet à ceux et cel les qui c l tnnent
ne fusse qu'un seul verre d'eau en son nom à toui  ces pet i ts qui  croient en Lui.
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